
ROUBAIX 
MARDI t MARS : 

mardi m i Aajemrd hal : 
le» Cendres. — 
l i 1». 47. — Lua* 
Sa*ew*-pomBian 

POUm OUTRAGES A LA POLICE. 
a-ru v»ll» 1* «. — un procès- verbal a été rédigé à la 
'• d'appel 30333., charo» de Victor Cotturnle», 30 an». 

l<t bla. Ortnde-Rue. 
TOUJOURS LES VOLS DR VELOS. 

— M11* MarU-Louta» Bayard. ln»t.tu-
trlee, «5 rue d I»ly, avait laieaé aon 
vélo, dimanche, dan» le vestibule d'un 

r . M . i . »-- , , ~ , . Ê—mm . •#»* ** * ! immeuble de la O-snde-rue. Ver» 30 h., 
J a a u u . te» / o«r . pro* n o m été q u a a d # u # T o u J u t l a r . p r e n d r . „ o*,; 

cyclett. n'était plue là. 

GRAS 
Qu'on MON* entende bien et qu'on 

n'y voie ses quelque cruelle ironie. 
Mail ootei qu'au lieu des giboulées 

et de l affreuse humidité de meri, ee 
lèvent dee aube» trop roeee «ur dee 
terra* trop blanche t et ee tend un 
ciel trop pur o u i résonances de cru
ral et de glace. 

Seul l'ailier en ce» Jour» de car
naval • porte et levé le masque . un 
tout petit peu, lutte pour découvrir 
«on rlaao» glacé avant de dlrporaltre... 

—et en partant. 11 foulera delà le 
premier «api» de fleure tendre» ou 
no» cours émue feront la noie au 
posons* du Printempe... 

L ' B o u i i r o i 

UMSAGEI DU 
CROIX 

( ONTTCOLEUR de» 

LE COIN 
OU BROUTTEUX 

Laute jour, m v»yant eue nou 
Journal que 1 service d'ébouag. oa 
chot d faire traîner lea carettea I 
l'ordure pa dea bouta, JTémamorc* 
les souvenances de tout chln qu In 
vot paeeer pa chas rues qui voltent 
comme In dit à la Cadémte se 
rouler toute la vie d'une cité 

Rln qu pou m part, vil d'ache 
comme J sua. je m rappelle dea Jours 
de l'êtes et de peine d'u qu In 
vu passer pa les rues d «vou Peut 
Coin dee eortéche» d'archers, d'bour-

contribution» directe» mercredi 10. d e | u , u x qUj a l louent teneur à la Com-
14 à 11 h . salle de l'ineoectlon aco- m u n e a # , p r l , offerts à looeoelon 
'-'re, à la mairie. 1" étage. 

Le coin des lecteurs 
La Baies an bols. — < J'avais com

mandé 300* kilos de bol», nou» écrit 
un lecteur. Port heureusement, 
à la livraison, J» l'ai fait peser li e a 
manquait 1*0 kilos I Un de rare 
parente, sur 1.000 kilos, avait un 
manquant 4t> 330 kilos ! On oMtfe — 
et fort Justement — les livreurs de 
charbon 4 sa munir d'une bascule. 
Pourquoi pas aussi les marobande de 
bot»?» 

—C'est la un osa qui aurait dû être 
signa;* a la polio*, bien qu'il n'en 
faille pa* en déduire que 
marchanda de bois sglssrn 
ment. 

mune, dea prix 
I de .'Fête Nationale, ou b*n à dea 

u
m ; festivals, les musiques, les clairons, 

les tambours. XI l'cavalcade 
Broutteux et mes p tlte fifres du 
centenaire de l'batal.l* d* Tour
coing. Et le* sociétés d'malate* d u 
qu'les sociétaires à la file d'ehaque 
côté du pav* etottent commandée 
par In capitaine. 

Et «use! la* corteohe* de» victi
me» de Tropman et d'ia catastrophe 
de la Bellevue. Et lea cris de la 

Le trtduum commencé Jeudi soir j rue: » Archand d oches I », « Lait 
s'est termmé dimanche en la paroisse battu 1 », c Arpaaser couteaux, cl-
Sslnt-N.vjoias par une grande Journée I seaux » » Tout vif, tout vlvantl 
eucharistique. Les mes**» d» remmu-i..,, msauereaux I ». « Choux fleur», 
mon 1» matin furent tré» suivie* « la | i° , . , ,J , " j * „ , „ * " „ „ 

chantée en présence 

LA MONTRE EN ARGEXT. -
Henri Vsndenbeede, manœuvre, 3 
Louise-Michel, a porte plainte pour vol 
d'une montre en argent comm-s aux 
étab.isaements où 11 travaille 

WASQUEHAL 
Une journée eucharistique 

à Saint-Nicolas 
Jeudi 

TOURCOING 
MARDI 9 M A R S : n n 1 2*- f ln. Auror* FiuvetU, Mervllle. 

dee Voages. Valmy H -C.rett*. Norman
die, Duxuay-Trouin, Jura. Q. Bon-
neaud. 

Le 18 : Riiea Belle-Vue. 31-fln, S3-nn. 

CULTIVONS DES r l E i n B : S S H , H ï l . £ -
On «a rappelle que quelques années Secteur n» 4,au bureau du Consor-

avant la guerre, la municipalité tour- tlum charbonnier, 3. rue Carnot. — Le 
quennolse fut fortement critiquée pari 1 1 '• rues de la Croix-Rouge. ISS-fin. 
cert»lnes personne» malintentionnées, ' 184-fla de la Crolx-B'snche 128-fln. 
qui trouvaient à redire au fait que 12»-nn. Luxembourg. Bltctle. Beau-
tous les terrains demeurés vacant» par j Laurier. Rochelle. 
suite du plan d'aménagement de la I Le H : Rues Denatn. Rouen. Maren. 
ville «talent trapsforméa en parterre» f° . .Verdun. Nancy. Chéne-Houpllne 
fleuris. « Des fleura... des fleur»., 
lalent-elles répétant. On ne sait 

1- BupfTon 
Le 13 : Rue* Vassy. Toul. Croix-

Blanche. 3-138. 1.13». Rembervlller». A -
Castelaln. 1,139. 3.136 ; et Cr Leolercq, 
pi. de 1* Crolx-Rouee, rues Blanuche. 
Alger et cours.. Alger et coura, Anc-
kaert et Stal, Laboureur. Bonne-Nou-

lquee|v»"e«. Renne» Lamartine. S» 117 

faire 
Ce souvenir nous est revenu en 11 

aant le bulletin du mol; de mars d' 
8oct*té des Jardins ouvrier» di 

Tourcoing. Sous la plume de M. Louis 
Vasseur. nou. trouvons ceâ quelnuea, 
lignes, que nous mettons volontiers i2*8- «"•»• Lebon. Oran. J. Ferry, 
sou» les yeux de nos lecteurs. I Le 13 : Rues Japon. Potente. Lllas. 

Dans le foyer, chacun a sa tâche iLafère ch. Berthelot. 258-fln. 119-fln. 
bien définie rues d*» 3 Plerree. 208-283. Fleurus et 

La maison est l'apanage de la ma- cour Lebrun. Mon». Colbert et car-
man elle la pare elle en nrend mille Irtcre Habe. Oén Drouot. 1-1S2. 2-108. 
soins pour 1* rendre accueillante. doncjCh. Plerrc-Curle. 
peur que-la famille y »olt heureuse. Le i 
d ' a ^ r t e f a* , . ^ n V V T l ' o ^ L* " ' d « '« » ** C f c * - . . H o . p B « . 

même ferveur, pour qu'il soit a laj Continuant svn enquête »ur le vol 
fols »ouree d'abondance et de Joie pour I commis »u,x éta-bltasemenu Flament 
la famille. I r u * du Chêne-Houpllne, M. Redouin. 

» San- en abuser planton» quelques | commissaire de police, a été amené 
fleur». Rien ne donne si plaisant *s- |k opérer un* visite domiciliaire ohe» 
pect *u Jardin que leurs chatoyantes I une ami* de Flora Pinolt. M " Van-
couleur» qui tranchent sur ls verdure | deputte. née Albertlne Janasens. de-
des légumes C'est l'utile et l'agréable i meurent rue du Moulin-Fagot, cour 
marié» pour répondre, chacun à ea, Duyl lier. 2. 
façon, aux beeoina du côrp» et de | Çel e-cl déclara que le Jour du vol 

beaux choux-fleur» I Légumes, pom-
d'une foule de fld*le». par Mgr De- i m e * •*• t e r r e ' ». « Chaises à rem-
»sii;y. chancelier de l'évêchê Le» aer-1 pailler t »; e t ds'aute» et acor* 
mon» de cette be.Ie Journée fur-ent I d s ' su tes . 
prononce» par M. r.bbé Moreau. direc-| Ah 1 no» vissés rues qui nou» rap-

le lendemain. Van Pameï étalt'paaaé 
« Pourquoi le Créateur, demande un I <**" •* • . One aorrun* de 4.000 francs. 

ParolMe, de »vWu»h "cenTr." c " < l u l n « y o t Passer ^es broutteux qui (écrivain de renom, de la même m a l n | q u . M - Vandaputte dit provenir de. 
preau. Flers-Sart. Crol 
Crolx-Salnt-Plerre. 
nellea présidées par 

cabaret du pavé d'Roubaix. nous%'xp'Mque qiieTe» "fleurs ont neal U n e Mine cambriolée 
Et True de l'Cloque. qu 111 dévot propriétés physiques et chimiques :• 

sln nom * l lnaelna d l n cabaret qui talutalres. » Je le crois de tout mon 
eux d cartes tous le* 

T a r i r * . " ^ T " ' u c
i

h » r U t " » i " , „ 'pell'tent d e . .1 bon. w u v . n l r . ; « u p - l i ^ t 

^ r a ^ T u ^ l e ï î n t ^ e r t r l r U « d U « T » ^ ^ ouï ' ^ 
ehal-cenrr» c» i qu'ln veyot passer les broutteux qui lécrlvaii. >.. 

?S»!raaS.r umm ,;** nérsl Bouchendom 
pareille-1 J o u r n é e de prières. 

Les ruraux et les citadins. — «Voue INFRU'TIOV A I \ POI irR n r s 
avea soulevé la question dee corn- C H E M I N S D E ' m _ 8 ur i"nterven-l raasonot lea Jeueux d carte, toua le* cœur. maU Je crois avant tout que 
mun*e urbaine* *t rurale», noue dit, tloo du chef de gare, la p.lice a dres- dimanches, sprês grsnd mes**. Oh'aat Dieu a fslt cel» parce qu n a VOUJU ,l'établissement dont 11 a la garde de 

correspondant». Et voua «etimes | « l l n proce.-ve.biw a la charge de là qu'a été fondée. In 1843. l'»ocl*t* (Qu*, * n*%ur. d«J„h;""J,™ V* nature l i u l t ' a v l l t é t * «racturée 
avantages d'u 

rurale telle que Lya. par exemple 
•ont Illusoire*. Je suis heureuse d*| prendre plsce 
voua voir le reconnaître. Notre 
non, «st. en effet, dea moins envia
bles. Nou* n'obtenon* ici. dan* cette 
commune dite « rurale ». aucune de 
cas faculté* d'alimentation que seule 
connaît la vraie campagne. Bien dee 
gens n'ont même pas un Jardin 
ouvrier, faute de place I Voyea Lan 
noy, par exemple. . s 

son 

Un concert de l'Association 
•yiaphoniqne 

de» p r o f e u e a r i du CoDaervatoira 
Sou* la baguette de M. Benrl Boull-

lard. directeur intérimaire du Conser-
vato.T*. l'Association sympnonique d«a 
profeeaeura » e«t produite, dimanche, 
dan* la eeila Pierre-Destomoes. devant 
un auditoire nombreux. On connal 
valeur de cette pnalsnge remarquable 
à laquelle M. Bousquet avait donné 
un al bel élan. On aalt avec quelle 
conscience artistique, avec quel «oucl 
du détail les grand» msttres d» la 
mus que sont interprété* par elle 

plaudlssement» saluèrent directeur et 
Instrument!* tes. 

Ajoutons qu'au cour» de ee concert. 
M. Benjamin Hennebell» ebanta quel
que» aara fameux, dont le» magnifique» 
chansons d» « Maria » d'Alrxandr» 
Oeorgea. Lui aussi recueillit un vif et 

.xuêrn* auccé*. M. 

dans un train 
être muni au préalable di 

ticket. 
BEL ACTE DE PROBITE. — M. S 

né Lauwaner. plombler-alnarueu 

commune | M. Vanderdonokt. demeurant a Croix . | a u p»tit Château et que l'pére Ro-
lAbbé-Lemire. qui tentait d e j ^ ^ , f . l t rtpé.er le* premU Crlck-

.lck*. 
Mal* lnne drôle de par.tomlne. 

_ cha été au momlnt d'I'hérltance Van-
oe- jhoute , que l zhér l t l a faljottent au 

mourant 38. rue Delerue. a trouvé, di- mouoheau à 1 porte du notaire Bi 
manohe matin, à l'ansde. de» pueaigo, qui restot au tcheu d* l'ru*. 
Sadl-Carnot et Delerue. un porte- Y n 'pouvottent po muchl tertou» 
monnaie contenant une certaine jom. r é t u a e mal* W attlndant dire 
dmêpo.V^:ncomm1.,»aarratt d'e'poTe. " > • >« « u x ' q u l zavo t t en t povu r ln 

TOUJOURS TROP DE LUMIERE. J * * : « Y » * ~ * ^ t L l "boire 
Au cour» de la nuit de .amedl a dl- tchenne I ». y aon t In d a l l é , boire 
manohe, lea agents de police, en pa- Inn* goutte au cabaret de 1 Cloque, 
trouille dane divara quartiers de l » | d u qu'ln faljant d z le d'blanc fer. 
ville ont dressé div.r» procès-ver-1 y dljottent In butchant *ua l'taf* : 

In va ratatchl I ». 
Et l'ru* de* M o l e s brique*, d u 

Dimanche, ver» 23 h., le veilleur de 
nuit «l'une usine constata que la 

^ ° i porte du magasin dé laines f liées de 
le séjour de 1 homme fut orné ; 

pjrce qu'il a voulu que lk nature 

D a l l X fllgé dee avsrctlaeemente 
à une dizaine de locataire» d'Immeu
ble» pour non camouflage ou camou-i 
nage inauffieent de la iumlér, Qui reatot Théofl L*g*che. pou t . h 

JARDINS OUVRIERS. — 1*« per 
sonnes cultivant un Jardin dans 

< L jubilé du tam-qu'Jal compoeé 
bour-malte ». 

Et True qui nous a tait tchanter 
Ah ' rite True du Haxe 
Ch'est l'puj bel!' rur dToure*. 
AUMI. t c lan qu' > ï patte 
J tus ftr d'tf Tourquéono I 

•. Un certain nombre de lot* de filés 
fûj autre chose qu une fabrique gl- „ a l , n t M b o U i . ï e r l e , , ] e v e l B e u r 
g»nte»que ou une Immense " ' " ' • con.t»ta en outre que la fenêtre de 
parce qu n a voulu quei *OP œuvre , a donnant ru . Racine, avait été 
portât, non pa» « u i ^ e n t le carae- b r l s é , d e n n t é r l € u r d u m . , a . l n . On 
ter» d* ' u H 1 r P O U T

- .
c o r r r » ' » n d r e •". , «uppee qu» le . cambrioleur, ont dû 

b e o n » terrestre» de lhomme mal. . r M r , . p r a o u i t d e , e u r TO1 ^ 
aussi l'empr?lnv> du beau, pour ré-1 chemin 
po-dre à un immortel Instinct de 
lame » 

» Du beau. 11 n'y en a Jamais trop 
dans notrs v!» Or. que faut-11 pou*, 
en trouv-r ? De» chose» rare» et coû
teuses ? Non. Les fleurs, dans leur 
-Implicite, sont une expression du beau 
A laquelle peu d» gen . restent Insen
sibles. Et nous n'avons que l'embarras 
du choix. Aloutons. d'ailleurs., que le» 
fleurs, en même temps qu'elle» embel-
llsent le Jardin, sont une ressource 
pour l'ornementation de la maison. 

> Cultlv des fleur 

M. Redouin enquête à ce sujet. 

A l 'Union de» famille» nombreuse» 

AU SUJET D'UNE SAISIE DE CAFE. 
— Au sujet d'une saisie de café opé
rée ces Jours derniers ohea M. Dupont, 
lue du Vlrolols, M. Gilbert Delberghes. 
demeurant rue Duipuytren. cour Vien
ne. 5. nou» prie de préciser que ce 
café ne lui appartenait pa» et que son 
rôle dans cette affaire n'était que ce
lui d'un Intermédiaire entre le pro
priétaire de la (marchandise et l e . 
cliente éventuels. 

LES MEFAITS DE L'IVRESSE. — La 
dernière. Adrien Vandaele, Ro-
Vajidaele et sa femme, née Léo-

Verrthelden. doml«llle» à Moue-

cedes. se eont querellé* Grand' 

Bande de terrain située au fort du 
Haut-Vinage. a coté du château « H -
meatead ». rue Jean-Bart. et qui en 
ont fait la déclaration, devront se 
trouver sur le terrain mardi 9. a 17 h.. 
en vu . d'une nouvelle répartition. Les ' „ « , , , . u . c h , n t t l l » m . EU* pourront ainsi bénéficier de j"•'. '*. . '"^Sf'* l e u r r e reanecté? £ 

Sarri^r^'^x^r^ 
^rN'V t ê*e ï , , mo n tu r C r ' < 1 1 ' ° ' * " ^ ' ^ ** - " " " " -- — " . - « * » ' » * • - • ,1« ."JLlîl ! " « ^ n m e un ^ ^ o n S i . corîir**p" 

BELGIQUE 
Le tirage 

de IVrnprunt à lots 1938 
Résultat» du 83»>» tlrog* du « mars: 
Sert* 300.36e. remboursant» par un 

million de francs. 
Séries 112.991 113339 118.034 119232 
128.003 139.804 130 307 130.947 150.330 
188 186 300 373 213.358 348.236 250 083 
266036 273914 278.887 280.442 235 
290.448 298.387 398.137 298.173 309 288 
318.733 331.123 328 523 329 538 335.383 
339.730, remboursable» par 10.000 fr. 

Les frontaliers et l'échange 
fies francs français 

A partir du 13 mar» prochain. U ne 
sera plu» consenti aucun échange de 
francs français aux frontaliers, 
ceux-ci ne «ont pa* en régie avec le» 
nouvelle, prescriptions qui règlent 1. 
matière. 

Noua rappelons donc cea prescrip
tions : chaque travailleur frontalier 
fst tenu de s'inscrire dan» une agence 
d'un* banque de devise» (Banque 
nationale ou n'Importe quelle autre 
banque Importante). Cette inscription 
«MB valable Jusqu'au 31 août 1943 et 
aéra renouvelable. Tout échange de
vra être réalisé pendant une période 
le six moi» dan» la même banque 

cholale. Il ne »era consenti de déro
gation à cette régie que dans le ca* 
de force majeure. Las demande, d'ins-
-ription doivent être Introduite, par 
'.es tr»v»llleur» eux-mêmes, sur pré
sentation de leur carte d'Identité et 
seront soumise, à la perception d'un 
droit fixe d'un franc. 

Un mandataire pourra être désigné 
pour la réalisation de* opérations 
d'échange 

Les Inscription, seront constatée» 
par la remi»» à etiaque travailleur 
d'une « lion» d'échange » de couleur 
Jaune. Cette fiche, «ignée par le titu
laire et éventuellement par aon man
dataire, devra être présentée pour lé
galisation, par le» intérii—«s. à l'ad
ministration communal» du Heu de 
leur domicile. Elle «era rendue ensuite, 
dana le plu* bref délai, à l'ageno* de 
la banque qui l'a établie. 

A partir du 15 mars le» opération» 
d'échange pourront alore ae réall»er 
comme précédemment sur production 
d e . pièce» Justificatives dee salaire., 
appointements ou commission, per
çus en francs français. A noter qu'il 
ne sera plus admis à l'échange que 
des montante entiers. 

MOUSCRON 
LA DISTRIBUTION DES PRIX A 

L'ACADEMIE DE MUSIQUE. — Diman
che, s'est déroulée dans la salle de* 
fête» de l'école moyenne d* l'Etat, la 
distribution dee prix aux lauréate des 
concours 1943 ds l'Académie de mu
sique en présence des membre* d* la 
commission et d'un nombreux public. 
Le bourgmestre s'était fait représenter 
par M. Renaudiére. aecrétair* com
munal. 

Après une courte allocution de M. 
eemet, «ecrétalr* d* l'Académie, qui' «e 
réjouit de la bonne marche de celle-ci. 
i r fut procédé k la lecture du palmaréa 
et k la remise dea diplômée aux lau
réate. Noua avon* déjà publié un 
extrait de ce palmaréa. 

Cette cérémonie fut auaal l'occasion 
n„ a ^ Ï Ï Î Î n n S r a n i m . adhérenTr. c ' o n ' 7' ™c Serpentine, et Marie Ra». pour le. aa.l»tent* d'entendre une belle 

» i i t n ^ ^ ^ . î i ^ u J . n ^ ? r . , f ^ riè8»0" r^idant a Bruvellea. rue Mer- audition artistique exécutée par la 
I , . * - • . . . . . l i a . n •• .ymphonle de l'école, MUS la direction 

de M. Jeannelle. Quelques lauréate des 
concours de 1943 s* firent »ussi enten
dre et obtinrent un tré» vif auccé». 

Les c o s •de* de ebarboa 

pou 
LE 28— COLIS AUX PRISONNIERS 

— La confecUon du M— coll* deatl-
né aux prisonniers s u r . lieu, pour U 
Centre, k la « Maison du prisonnier » 

Gsmbetta. mercredi 10. toute la 

Et gel, gai. gai. 
Et bon, bon, bon, 
Le mariage fit gai. 
Le mariage ett bon / 

J'vaa Unir min p u t chaplt* avec 

medl 13. la Journée 

" "o'uT'aï ï îrenon. ™QiÏÏ' 
o«vrv>r*~17S. rae, J a M a M l V - L. 13 ^trme G u £ £ p^mler " r t x ^ e «ol-
" " f e S i f i " ' ^ „ ! L 1 / c n . y P ' R O ! I «*«Vaï coruLvatSir. de Roubalx. vient 

Fratwnité, r. ^ , ^ - , r ^ I
0 h . " ^ ° - d l t r e nommé* profé-eur de .olfêg* 

pl»ce Oambetta. mercredi 10. toute la| n . t i«« . r h » v » u ou'ln 
journée. M au cour, d» la matinée de, 1;assUt»noe de Batiaa* Chavat* qu In 
'eudi 11. et pour le capreau et lai Jour qui avot « pronne, y «Ilot p* 

-oliea». nue carpeauvi. ^i- les rue*, tout balochant. Et In veyot 
ses féfes aller comme pou dire : 
« Tout tourne, tout tourne ». 7 k 
fini pa tourner 11-mème et a'a In 
d allé falr . codaqu* su» l'trottolr. 
In passant j l erconnot et J 11 
d mante : 

— Ebé. Batlaa*. quo q u ' u fais lk? 
Bé, y répond, tout tourne, et 

Base pou 

land. «alnt-SlmoB. Acn.-4er*p»l; «pré»-K i t c o t r 4, m u »ique rattaché» k la 
midi. a». Ltan*^ r A.-Mesjchart, Jouf- » ^ S i n t e r (>tk. Jeun, musicienne 
froy 303-3SS 300/374, «q. de. Patènes. f ^ J " ^ * * . obtenu au conserjatolre 
av Cordonnwr H u d» mualqu* de Boubai» le 2— prix j'attlnd» que m'ru* 

nusique de chambre. 
D'autre part le cour» Bupéneur del 1 —'—————— 

lara. e-me-\v>ltétr a , j . «ymphonl» est dirigé paripiancke. 20 ana. monteur en fer. ru* 
l • Jtslia Carreue. qui possède divers du Crétlnler. cour Delsplace. 13. «t 1* 
..ures. notammenti 1» ipnx Oewnre» femme de ce dernier, née Dentée Per-

j Schiller, I* premier prix de soifèg?. i meXe. 21 ans 

C L I ROLBAIl 

GRAND THEATRE DE ROUBAIX 
DIMANCHE 14 MARS : 1» MM. t 14 h. M. - l » Mat. i 11 k M 

NOUVELLE PROLONGATION 
DE 

Rêve cfe Gitane 
Op*r*tt* en trot* acte» d* P. CKARTBETTE et P. BOTMST 

Mualqu* du MalUe René D'AACBAlaBXAC 
Location ccexuxv* d'uaag* au Café dm Théter». 

Casino de Roubaix 
LUNDI : Mâtiné* U h. Soirée 11 h. M 

DEFENSE 
D'AIMER 

176 éclats lie r.tt en 90 mlpute* 
Samedi proch. : » SERGENT BERRT » 

la terreur N» 1 de* gangster! 

CE son» urrac TRAMWAYS 
T l H O R O S S I »TITNC«LAI«T 

LUMIERES DE PARIS 
Jeudi : Matinée 

R ENAISSANCE! 
ci font, » 1» a. 3» m}. 
SAMQ VIENNOIS -Lg. 

FOIE 
ESTOMAC 

Tisone»rnteie.ijns 
L A K A - D t P U R A T I V E 

TOuJCUBS&UUI UXA1IVI ClAoRtiHll 

Les expéditions de colis 
et lettres par la poste 

Le contenu des pli* déposé, dan* 
le* boite, aux lettres «*t parfola trop 
volumineux pour 1* dimension* das 
enveloppe» uttlUéea. En cour* de 
transport oes enveloppe* se déchirent 
et leur contenu s* répand dans las 
sacs k dépêche*. Malgré tout le soin 
qu'apporte le personnel des P.T.T. 4 
la reconstitution dee pus ainsi dété
rioré* U n'est pas toujour* possible 
de donner aux objet* récupéré* un* 
affectation certain*. Ceux-ci «ont «lors 
dirigés sur 1* dépôt central des rebut», 
k Paru. 

Afin d'éviter ces travaux d* réfec
tion et des recherches souvent diffi
ciles. 11 est recommandé, dan* l'Inté
rêt même des usager*, d'utiliser das 

Société Immobilière 
Actif oonrtltué par 

Majnifcoue f r o a p e d l a m w M t s 
k Parla Rev. net 3 %. Pr. t M N J N 

», Bd des Italiens 
PAJU8. SOUQUANT 

Cours financiers 
hebdomadaires 

PARQUET 
Bloque Indochin*. 1890. — BK.CL 

1780 off. — Comptoir dXtcompt*. ««MA. 
— Foncier Algérie, 1800. — Sté Plnano. 
d* 1-E.t. 438. — SU Général*. 3390. _ 
Rent» Pondère. 1800. — Est, 104S. — 

nve'ioppa.. «t « K i s « i » " V » 5 s l * ^ t « . i ' a ^ > ™ ~ ^ » " i ~ < « * « * renforcé». 1* ca» échéant, d'un croisé I ]^° 
de ficelle. 

De même), le conditionnement de» 
psquets-poste doit *tr« particulière
ment soigné. Dan* un grand nombre 
d* cas. la parte ou la détérioration d* 
ce* objet* n'a paa d'autre cause que 
l'insuffisance d'emballage. 

s-nter à la permanence de leur «ectçr, d l e 3 e t l r u r , etlm , u r e n t „ T t o . 
oui notera leur adhésion. La carte de > n „ . ,„ D r U e „ n t „ v l t r l n , a^ae 
I Union leur sera ensuite délivrée et ! „ , . , „ „ „„! . ,„ , H . „„ „ „ , n é^r , m oir . 
rlle» pourront se présenter au slêee. 

Le comité du quartier du Touquet 
de l'Union de» familles nombreuses 
prie eet adhérons» de noter que, dé
sormais. K prrmensnce aura lieu ré
gulièrement, non p'us le samedi soir, 
mais le dimanche, de 11 h. k midi au 
siège. 123. rue du Touquet. 

aison voisine. Us pu.ent néanmoins 
être réduits k l'Impuissance et emme
nés au violon ou le temps désirable 

unp. Médard, r. Paul-Wante; "S*^*" 
>-midl. r J.-Macé, Mlgnard. J - J 

Weerte. Btubena. 
La If: matin, r. Van Dyck Raphaël. 

Ptagonard. Ingres 183/33» 220/438. De-1 
Isroch». Bas-Voisinage, av. Ch -Pou 

Jules WATTEL'W. 

• , ^ ' 4 » o T s , i , , J S 1. premier prix de mu«lque de ch«m-| 
L*comte-B.^„nmW'che*n*iCV>rt-. » » ' **™*l..Z"alt™X,?' i ! i 

. deuxième 

Ange. L*eomt»-B»illon. Chom. . 
A -Motte, J -J. X o u m t u . J.-MArhelet. " u " q . u e ' „ , 

L* 18: matin, r. Berthelot. L-Lou- "•' 
rheur. A -Thomas Melun. E -Zola. 
Basao, Eplnoy. Q -Delorv 188/93 et de 
la ru* Carpeau k l'av. Motte). H-Re-1 
gnault (de la rue Carpeaux k l'avenue 
Mottel, David-Danger»; «près-mldl. bd 
de Pourmies 39/341 111/183. r. Oermaln-
PUon. ch. Bpriet. 

SECTEUH «r* 3 k l'ancienne école 
communal», angl* de* rues du Bols «t. 
des rabricanta. — L* 12. matin, rue» 
Conatant.TÎe. Eaplerres, Thécle. Bons, 
Mrnt-k-Leux. d Oran. La Lainière! 
q de Marnii.» du Hutln: «prés-mldlj 
r Cartigny, Mazagram, Phlllppevll:». 
rvramld»*. q. d* Rouen. 

Le 13: matin, r. Delespsul. du Calée. I 
Bskra: apra*-mldl. r. Edison Curie. 
Grand'ru* 381 '437 300V4O2, q. de Toulon. : 

Le 13: m«}ln. pi. Cheptel, r. Denis-1 
Papln. Mascara. Blldah A.g»r: aprèa-

deuxléme prli 

En cours de r 
tenaient le trio 

d'harmo-'agente furent < 
le I par la f< 

Orevendal 

ne alors qu'il* ra- Lavolsler. 
u commissariat; les 

nouveau Insultés 
me Meyfroot. née Agnè* 

rue de Thton 

CH4MPAG/V£,943\ 

Ctm»m\\e% 
•o lr« . \ ocisjniMcvr 

b-vbi t uel ^LM 

WATTRELOS 

Quatre arrestation» 

-. lui fut k son tour appréhendée. 
Apre» avoir été interrogée» p»r M 

iVeeveert. comm!»»»lre d» police, ce» 
; quatre personnes ont été mise» en 
jétat d'arreatatlon et conduites au par 
quet. 

Que boire 
après le repas ? 

| Essayes donc la célèbre infusion' 
Le» commande» de charbon J aux 18 plante», la Thé des Famille*, 

Secteur a» 3 au bureau du Consor- a« : '*a b l« » bo1"» mémo «an* auore. 
tiumcharbonnler. 3. rue Carnot. Le ! Le Thé d e . Famil le , nettoie tout le 
11 : Rues Winocq-Choqueel. Epine, St- [ tube digeatif et permet de* nuits 
Orner. d'Aire. Cap. Ouyenemer. Ouines. 1 calmes. Le Thé de» Famille» est une 
2",80 * : " 8 ' ' "«n»1*- _ _ . , combmaiaon de 18 plante*. Prenez 

L* 12 : Rue* Comm. Drlant. Levant. I— . . . ~ T. ^ _ , _ t!-_ 
Sévill*. Touquet. Leers. Bouvlnes de» l babitude de boire chaque soir un* 
3 Pierres. 3-182, Ch. Berthelot 1-117 "^k* d « Th* i1** Fsœille*. dosé* 
2-258. rue* Augereau. Jeanne-d Arc] ; selon votre goût et votre tempéra

ment. En vente ehes votre phormac 

conférence. Congo. Aveighem, pour o u t r a f e i , coupi , rébelion.. 
de» Soie», de Wa-.tre.o». Cherbourg ' 

r..dl 

QI ARTIEat PIERRE-DE-ROL'BtIX 
Mercredi 10 Mars, k 1» h. 30 
f i n e Bcnalasancr. GRAND ftALA 

B I B O S " H ^ ^ r v S ^ Ï ^ ^ ^ ' p o r T e -
et d » coups de p.e-d 

Le KardieD Blanchard vouut appre 

Prv.**aant Grand'place, le gardien de 
la paix Blanchard remarquait deux 
homme* en état d'ivrease qui chan
taient et gesticulaient à qui mieux 
mieux II s'approcha pour l«s inviter 
au calme, mai* 11 fut groat>lérem>nt 
pris à partie par l'un d'eux qui alla 

ues k l'svano* 
Artlate* -' Orobo.tr* Swing. i 

hender «on tagon aie. • I» U fut 

PATRO SPORT. — Le P. S. W. 7. en 
bonne forme, a défait le 6.C.8 C Hem 
sur le ter~«ln d'Hempempont par 8 à 
1. et le P S W. 1 a tenu le 8.C Mou-
vaux en échec par 0 k 0. Le P S.W. 2 
rtev.-nt deuxième du classement avec 
dix matche» de retard sur le leader. 
lï I s. di Leer». 

FLERS-LEZ-L1LLE 
Le» commande* de charbon 

SECTEUR DU BREUCQ k l'ancienne I 
mairie, rue J.-B. Bonté. — L. 12: rues' 
L-Constant. Oambetta. Epinoy. Teln-I 
turler». I'Ep.Tiette. Q.-Dubled, Baby-1 
Icne. d« 1» Concorde Hem. cont. du i 
Sart. r. de Wasquehal. Breucq. V 
Hugo. La Fontaine. Recueil, de la Pal 
du Sart Vaillant, de l'Egalité, a 
du Sart. 

Le 13: r Pau-Lafargue, St-Ooba 
ceinturé k ce moment par le «ecrmd : j ^ c y . " jacquard. J -B.' Oatel . La 
Individu, undla que le premier coa l E r u y è r , , carnot. Molière. Pasteur J.-B yère. Carnot. Molière. Pasteur. J.-B.l 
tlnuait d* lui porter dea coup» Bonté. Wasquehal. bd de la République.. 

Le 1S: av. dea Villas, des Cottages! 
Anstole-Prsnce. H.-Ohesquléres Loi 

Tou 
•tain* d* personne». Fort heureuse-

l a r n l l é » * T H I R A I I H I m ' n t survinrent «us.1 le brigadier ^a 
J d s , q u 1 I D A U U I petit et le gardien de la paix Ccu ; SECTEUR DU BOURG, au café Pért-

raud qui prêtèrent m» n fort* k leur ' .non. rue Jules-f.ue»de. — Le 18: r. J.-
coKégue rnalement force reata k a ouesde Faldherbe. Aacq, Cornell». De-

:lo1 «t les deux Individu», ainsi qu'une i vred Couslnnerle. Parmentier, Cl.-Pol-
femme qui le. «ccompsgnslt furent let. L«m.rtlne. P»sc.:. 

OLTRAOES A AGENT. — Charles.condu'te su poste de pol ce Le 17: r. Jesnne-d'Arc. A -Lefévre 
? • ? . f' "?* m / . < ? n l c ' * , , • . a " " ' r i aaglasa't de Jesn Verp!«ncke. ; L -Michel, de la M»lrl«. Em.-Zol». A -

»u parquet. 130 ans. homme de peine 2*. rue du ! Detroy. Kléber G.-Delory. J.-Ferry, pi. 
cousin Maurice Ver i de la Libéré. 

pour outragea k un gardien de la paix. Crétlnler ; »on 

Le 13 : Ruca du Caire Plate. 2-120 
1-123. Collecteur, Chev. B.,yard. Etu
diante, de Rome. Orléans. Vlrolol». 
Crell, Pontol c. 

Le 13 : Rues St-Jo.scph. Plats. 123-

5 £>&plusriche 
v <en protéine? 
que la VIANDE: 

t ^ ^ 
L'azote étant l'élément princi
pal d * nos musclas, pour las 
construira, la* maintenir an bon 
«tel st an réparer l'usure, nous 
devons faire appoJ S de» ali
ment, riche* an matière» axe» 
le»* ou proleine», comm* la 
viande. I * poi«»on, la* cours, 

la fromage. 
Ca* protoino. construciivos *t 
r*psrstrices, la Soja las po«-
«*d* an quantités exception
nelle», puisque sa tarins sn con
tient 3 fois plus qu* la viande, 
4 fois plus qua las onifs, 13 rat* 
plus que la lait, é poids égal. 
Par contra. Il Intoxiqua moins 
qu* la vlanda et il est plus 

digestible que l'oeuf. 
Aisocfée d des farines de céréale* 
sélectionnée: dont les proportion» 
que réclame I organisme, la 
farine de Soja forme la base de 
DULSOJA, des Laboratoires 
Du'france. Cest le premier ali
ment composé utilisant le Soja, 

prépart en France. 

31848 

HALLUIN 
Le gendarme George» Rainguez 

reçoit la médai l le militaire 
Au « Journal officiel » du 2 mars. 

nous relevons avec plaisir le nom de ' 
M. Georges Rainguez, gendarme k la 
brigade d'Halluln. qui ae volt attr.Tnier 
la médaille militaire. 

M. Raingue* a derrière lui une car-1 
rière bien remplie avec 17 ana de ser-
v . y s et une campagne. 

Noua lui présentons nos vives féll- > 

LES MANIFESTATIONS 
DIVERSES 

au profit das prisonniars 
da fuarra 

doivent itro préalablement 
autorisée» par la Préfet 

AVIS IMPORTANT 
A NOS CORRESPONDANTS 

I n communiqué de la Prêtée-, 
ture, que noua avon» publié re-
cemmpnt. a rappelé que • les or
ganisateurs de manifestation* di 
verses au profit des prisonniers 
de guerre, doivent solliciter obli
gatoirement l'autorisation préala
ble du préfet ». 

En conséquence, nous ne pour
rons plu* désormais publier de 
communiqué* relatifs k ces mani
festation, diverse. : spectacle*. 
concerts, séance* récréatives, etc.-
que si ces communiqués mention
nent, sou» la signature du res-
ponaabley le numéro et la date 
de laujorlmtlon préfectorale. 

Bienfaits de l'Ail 
après 

50 ANS 

nédentaire, la bile «t lea 
fécrétlorude l'estomac te 
raréfient. Votre Intestin 

(ce muscle Ions; de 10 mètres) 
pétrit "au ralentit"; dans 

vos reins 9 millions de petits canaux 
commencent à se Moquer et n'arrivent 
plus à filtrer tous les déchets : l'acide 
urique s'accumule, empoisonne le sang et 
cause les migraines et rhumatUmes. Vous 
vous réveilles avec le teint Jaune, des 

j poches sous les yeux, la langue chargée et 
une mauvaise haleine. Chaque matin, 
comme vous vous laver la figure, lavez 

i votre foie, vos reins et votre Intestin, en 
' prenant simplement dans votre petit dé-
< jeûner ou dans un verre d'eau chaude une 

pincée de Kruschea : Aussitôt 6 sels 
minéraux (dont les célèbres sels da Cau-U-

< bad et d'Epsom), agissant à le façon dee 

tées, 
poisoi 

u-ils 3, 
il sont dissous et expulsés k m «sur» 
se forment, si bien que les douleur» 
itlsmale» disparaissent d'elles-tnè-

me». La digestion redevient facile et 
courte comme k 20 ans. Une Joyeuse sen
sation de bien-être rajeunit le corps et 
l'esprit. Commences demain matin k 
prendre vos sel» Kruschen. Tous pharm. 

Des vieux papiers seront exigés 

pour des papiers «veafs 

Le» c o m m a n d e s de charbon 
Inscription »u buveau du Conftor-, 

tlum charbonnier. 67 bla. ru» de Lille : 
SBCTEUH N» 1. les 1» et 19 mars :: 

rues de Lille. Forage. Française, Tra-I 
P er7s* r ' i» e DoÏÏne' VCTÎeml6nt^e3-!Fer\ 8 JCJjTjL P , u ' a , > t r o - A P » " " *» «* *""• * " ««««•««* •*• 
pPl.ce J % - j l S r ^ r u j r S 5 n V « 5 L ^ S " " " n V u T T "^LVrT^ i S K 
Haute. Jean-Jaurès. E-Zola. Mollnel.' wBeeWÊÊf^^^Z.f/.^f, IvL-* de» acheteur, la llvralaon de vieux 
Eglise Basse. lmpa»« Inkèrm.nn.j ^ ^ A T T ^ - e ^ J u n ^ ' ^ î j ^ ^ o t a ' c a î u f S l . Î S s s T S c t S o n î 
imp^ MameJon-Vert lmp St-Vlncent- chlorophylle, unique pour dissoudre les neufs vendus 
de-Paul, cour Beyla. cité Barbare. ' déchet» qui épaississent le sang et lea 
contour de l'EglUe. cjté Sébaatopol. dépôts calcaire» qui durcissent les paroi» 
canton du Soleil, ruelle Gontier. che-< des artère». Un sang plus pur, plu» fluide, 
niln du Colbraa. circule dans vos artères assouplies, si bien 

i que la tension naisse naturellement. Les 
l . L N S E L L E S ' m»lat»e» de 1» cinquantaine ceaient. Vari

ces et hémorroïdes, rapidement soulagées. 
LE COLIS DU PRISONNIER. - Ré- I finissent par disparaître. Toute, les fonc! 

oeptlon de» étiquette» k la M»ù>on ' tlon« sont stimulées : l'organisme rajeunit-
colis mensuel. des csuvre. pour 

mardi ». de » h. k 12 h et de 14. k 
18 h. Prière d'apporter ficelle et pa
pier, sauf carton. Poids du coll., 
4 kg. 750. Les familles peuvent sjou-
ter des objet, personnel, de façon 
que le coll. atteigne le poids appro
ximatif de 5 kilos. 

SECOURS NATIONAL. — La per
manence du Secours national n'aura 

Dragées Ex'Ail, dans toutes les pbarm. 

Elle «st re-

COMINES 
PAIEMENT DE SECOURS aux vieil 

lards infirmes et incurable» samedi 
13. de 13 k 13 h. 

Par contre, aucun* llvralaon de vieux 
papier* ou carton» n* pourra être exi
gée Individuellement de» détesteur» de 
titre» de répartition, chèque» ou billet* 
matières. 

Les directeurs des établissement» 
d'enseignement prendront leurs dispo
sitions pour que leur» élève», outre le* 
pointa de leur» carte. : 

a) fournl-sent en vieux cahier» et , 
copies 80 % du poids de cahiers et i f*v 

Llgny-

Ouest, 1060. — Tram. 
ghai. 1793. — M«issln« Oénoraus. 
3273. — Lyonnau* «a* Baux, 1710. — 
Air Comprimé. 8200. — «lectrlelt* da 
Parla. 2265. — Bnerg. Lit. Méditerra
née. 2873. — Inerg. Blect. Nord-Fran
ce. «73. — Rat Lumière. «SB. — avartl 
Lumière. 1373. — T.S.F, toc». — 
Thomson. SOS. — Fil. Laine Fourxatss, 
liée. — Oaa Lebon. 8000 — Osa s* 

ux. 1500. — Gas Nord-B*t. 1M0. — 
cheville. 2430. — Chatlllon Oossw 

7400. — Citroën. MM. — 
talbaud, 4130 off — A*, aiarln». 

Jeumont, 1210. — Ht». Foum-
ler». 2010. — Pont-*-Mou*Son. MSS. 
Peugeot, 1800. — Cnarb. Tonkln. 
i off. — Commentry Fourcbasnb., 

MIS. — Carmaug. 4243. — I 
SBS0. — Or.nd Combi, 1800. 
1«*-Alre*. 4M. — Quergour. 
Penarroya. 1850. — Standard 
1800 — Mat. Col. St.-Denl». XSS0. — 
Pr. Lion Noir, 1110. — Rlpolla. TMO 
off. — V*rr. Anich». 5100. — «Jattasa 
de l i â t . 2880 — k a s s i . MarlUmaa. 
878. — Omnibus. MO. — TrsinatlaaH. 
qu*. 4M. — Braa». Fort Carré. U N «L 

— DUtUl. Cu»enler. 8000. — Réf. Bay. 
1SS0. — St.-Raphatl. 14 SS0. — Cimenta 
Français. MM. — Mat. Constr. Tataa», 
1*30. _ Caout. Indochin». 1740. — 
Dunlop. 11M. — Bach*ta», xltt . — 
Oomposur» k Osa. 1070. — Oonaortium 
Nord. 286. — Ou*st Africain, MM off. 
— Union Xuropéennt. 2323. 

COULISSE 
Albl. 3350 off. — Ids Broaa*, 1400. — 

Bruay, 740 off. — Cambodge, action», 
1040 : parte, 610. — Central* Mina», 
action*. 850 off. : part». 1500. — Cla-
aano, 3850. — Douane, 1000 off. — 
Dong Trleu. 870 : part*. 7000. — Du-
four et Chaboud, 735. — Rxplolt. Min. 
TunuUe. 2M off. — Ztalna Indo-Chlna. 
100 : paru, IBM. — Force» Motr. Cen
tre. 2285. — Glycérine. 237*. — Ali
ment. Heudebert. 1775. — flrrteiiklae. 
MM. — L* Houv». 1280. — Bull»* d* 
Pétrole. S10. — Rutchlnaon. 447S o*T. 
— Hydro-Cére. 7M. — Relier Le!eux. 
3575. — La Luoett* «nclenn*. 070. — 
Lorraine anclaln*. 4M. — Llèvln (F*-
tlt) . 1075. — Métaux Alllag. Blano, 
440 ; paru. 2500 — Magnéto 1 S \ , 
S55 off. — Magnant, 1270. — Mékong. 
1270 ; paru, 10 300 off. — Mina* «t 
Pr. Chimique». 2770. — Moteur* Onô . 
me, cap.. 2123 ; Joui»»., 1835. — Mou
lin* Magrheb. 433 off. — M'Zalta ac
tion*. SIS off. ; parts, 11.500. — Na
vigation Afr. Nord. 1850 — Optique 
Mêcan. B U Préc.. 2160 — Air. Minas 
Tranap. (C. Ouensa). 67M. — Padaaa. 
1706 off : paru. 11.400. — Ol.ud* Paa 
• t Sllva. OU. — Pernod. 2Mt. — 
Phosph. Constantin». 17M ; M'ailla, 
835 : Tunisiens. 14M d. — Pile» Bydrm, 
250 d. — Polnte-k-Prtre. 2200. — Prl-
magaa. 2325. — Pr. Chimique* Ool-
gnet. 2135 off. — Pr. Organe Chimi
que». 1515. — Raff. François. 7M ; 
paru. 11M. — Roubelaiean», 4071. — 
Rochefortauje, 4000. — Salilgne. 7M0 
off. — Talcs de Luaenac. MJM. — 
Herrea Rouges paru. 3350 off. — T u . 
bla. Français* « A », «85. — Union, 
Tropicale. 155. — Vlclll* Cure, 700. — 
Vlscce» AlblgeolM, 5200 off. — V1MO-
»e National». 2150. 

U MISE AU NOMINATIF 
OU LE DEPOT OBLIGATOIRE 

DES ACTIONS AU PORTEUR 
Le texte complet de la loi du I 

copie, neuf* qui leur «ont délivré! 
b) collectent, en outre. 300 % de ce 

même poids en vieux papiers et car
ton , quelconque*. 

D'autre part, remploi des enveieppe» 
est interdit pour l'envol de clrculslres, 

1. ou convocations Imprimés ou ro-
jnèotypè». 

«ctiona 
1943. relative 

est k votre disposition *ur 
• impie demande aux guichet* d» R. 
MEESCHAKRT — Bourse. THre*. Coa-
pon» — 1*. rue du curé. BOCBAIX. 

I •Ublisaement financier »ai«gM»m 
conformément k la loi du 14 Jula 1M1. 
Agréé k la Cala»» central» de dépots 
et d» viremenu d* tltrea). 1MM 

Feoil leton da « Journal de Roubaix s da 8 mars 1 9 4 3 . N" 2 9 . I .DèP"1* '* 

LL OLUlUl UL t LOT R0ÎTOL 
P A R H E N R I Q C R M A I N 

veille. U éuit Inquiet de 
perçu Marthe Dorval une 

•eu!* foi» «u cour* de la Journée 
Il n'avait pas été sans remarquer. 

d'.llleur*. la présence de 1 armateur 
venu de 9alnt-Nazalre, et c'est k cette 
présence qu'il avait sttrlbué sclem 
ment une sorte d'animation tnaccou 
uimée dsns la propriété voisine. 

Auast s'étalt-11 abstenu d» m mon-
rtr ostensiblement, ou de trop fiâner 

son J.rdln pour attirer l'atten 

une Journée «ana voir même 
de ioln. la Jolie blen-aimée. c'éial 
long, beaucoup trop long pour *oo 
cœur «I profondément éprl«. 

Aussi eepérsti-ll bien ce ms'ln-l* 
trou«»r l'occasion de le, «aluer. de lui 
«ourtre. de lui affirmer son amour 
fu^-ee seulement du regard. 

p raonne ne Bouge.lt 

d» 
tion 

Mail 

Oepend.n 
che* lea Dorval 

< produirait même 

L armateur sortit «ur cea dernier»'éviter le» 1ure» paroles qu'il s» prs-
mot*. parait k lui adresser encore. 

Tré* eircon«pect. Il s'était Olen | Un malaise, une »ort de fièvre de 
gardé de falr» la motndr- allu» on. douleur retenait «n effet la jeune HUe 
devant l'Bapagnol, k la »céu* pénible ' dan» s» oh«mbre. 
Qui •était produite la veihe «u «o.r M Dor- a dut lui f.tre communl-

Et maigre »•* appétence» de calme i quer ae* ordre, pir «a femme, tré. sa-
habilement conservée», cependant kitlaf.it,- d» ce'te «oiution 
g^tnd peine, en apprenant le duel du! Marthe ne Ni aucune objection 
cornu et d'Yvea Learuen. U .ent . l t tun Ei.e parut résignée aux yeux tropjcoutumiére 
animoaité grandir oontr* «a fille «t peu clairvoyants de midsm* Dorva. Une sort» d* silence morne r m b l i l 
oontr* l'officier M**, si désespérée qu'elle fOt. la envelopper les être, et les chose*. 

plus grsnd encore charmante f.ile n» renonçait pa» en- La maison «tait-elle désert* ». 
cor» k la .utte pour «on amour et *nn g n „ r o i . * sas» pe"T>i»xité snxie,,a» 

Tves Leguen s'attardait en «on «ppa. 
dé» i» première l,«n.« contemplation horticole, lors-

enlqu'u vit spparaltre bientôt sur le per
ron le grand per» d* Marthe 

Le vieillard avait l'air triste 

1* mal •?» 
qu'il l'avait «uppoaé tout d'abord 

Bl i'ofncler «'était battu avec i« 
comte de Lagartijo. ce ne pouvait être 
«ans d'impérieux motifs seercs. 

Tvs» L-gu«n dorait »lm*r Marth* *ticompagnie àr «a fenim» et de «s flàe 
t.ssant le gr»nd-r>e<-e seul et triste 

Le lendemain 

lut avait dit *an» doute 
D* son coté, la Jeun* BU* n* de

vait paa être indifférente S cet amour 
qu'eu* connaissait sûrement. 

La, «an» doute, gisait tout kr secret 
tV> «a rtaUtane* obatiaé*. 

Mal. oa .Hall voir. 
Il brUarait Mit* vott» r*al*tanc» '. .. 
Ce** dan» ce. disposition* men 

que 

préoc-•n M vieille demeure 
CHAPITRE HUIT I^Tr.» p-uirtant le salua de loin, d'un 

r. «tait environ d u heure» du ma- ***te défèrent, pui» Il lit mine de 
lia un «olet! r-idie-ux «'Irrad'alt «uris'aop-ocher du mur de clôture 
le» J»rdin». »ecroch»nt dés étincelle» I Mal» M Dorv»! rentra chea lui lai»-
d:»m«nte»ii aux dernier*, goutte» d e | * * n t l'officier dépité, et en même 

p» fort Intrigué de ce» façon» nou-
Irosée enfoui» dan» le» celle-» parfu 

s a n u s qu* l'armai«ur relntégr. «on m*» des rose» 
logu Tvee Laguen descensllt en «on Jar 

n voulut attendre Jusqu'k l'heur» dln fit Ki irm-m M roajr de» ailées 
di. déjeuner pqsir »noonc«r «on protêt -rés préoccupé en sppar-nce dadml 
«M départ, . n même temps k «on pére.irer la f.orason de» n it»--bande» pa' 

[tarnell**. mai» en réalité plu* att«niili«t fut •» placer «n ob**rv*tloB dana 
Bas putlk oui voilier 1* maison voisin*. Isa abamor*, dornérs las rlflssiiT. d'où 

k M St * S» flll*. 
k Mil tour. U rentra crie» lui 

son regard anxieux plongeait dana la 
propriété voisine. 

Une bonne demi-heure s écoula 
sans qu'il vit rien d'Intéressant. 

Enfin la domestique du vieillard pa
rut dana le Jard.n. vint k la grill* 
et s'en alla, son panier au bras. 

Sans perdre une minute, Yves Le
guen descendit k «on tour, courut 
Jiiaquk sa propre port, et s . lança Z\™c™n™.*™ ™£ 
sur les traces de la domestique. 

Celle-ci se dirigeait vers la ville où 
ell a la l t fa.TC se» provisions Journa
lières. 

Yves la rejoignit bientôt. 
— Bonjour. Marianne, dit-ll en pas

sant pré» dé la Jeune bretonne, vous 
al.ex au marché ? 

— Justement. Monsieur Leguen 
— Bon, Je vsls aussi de ce côté , 

nous ferons route ensemble un 1ns-
Unt. 

Et tout le monde va bien chez 
vou» 1 

— Tout 1< 
m*»t-que. en 
ment étonné 

Ma fol. J'en s a s plu» rien k l'heure 
qu'il est Monsieur. 

— Qu» voulex-vou» dire. Marianne ? 
— Ben, qu'y n'y a plus personne, 

pardlne ! 
— Comment, plus personne , 
— Sauf M Dorval pèr«. 
— Eh bien, et le» autres : Mme 

Dorval. Mlle Marthe; M. Dorval lui-
même T 

— Toua partis pour Salnt-Naxalr*. 
— Parti* ? 
Et l'officier «'Interrompit, w cœur 

»erré. 
— Pa« pour lonttemp*. «an» drut* I 

reprit-tl «vec effort. 
— Pour JuMju'k l'anné» prochain* 

c'est sûr psrce qu* l'snnée s'avance 
bord, oa a emporté toute» le» 

Ce fut tout ce que put dire Yves Le
guen «ur le moment ; son coeur subi
tement étreint d'une douloureuse an
goisse battait k coups précipité». 

Mai*, sentant l'urgente nécessité de 
dissimuler «on chagrin aux yeux de 1« 
domestique. Il reprit, s'efforçant d'af-
fermtr aa voix : 

— C'est bizarre I Ils auraient pu res
tait ». 

beau. Pornlc est si agréable k cette 
époque. 

Allons adieu, Marianne. Je ne vais 
pas plus loin ; J'ai affaira Ici. 

Et tand.t que la domestique. Insou
ciante, continuait son chemin, l'officier 
retourna sur ses paa. la tête basse en
vahi d'une secrète douleur, le orsur 
lenail.é d'une cruelle anxiété. 

Ainsi Marthe était partie ?. 
Il ne la verrait plus. ,1 ne goûterait 

p'us. chaque matin, la douceur de aon 
sourira exquis, la langueur pénétrante 
de ses beaux yeux 

Il n'entendrait plus sa voix char
meuse, son rire clair «égrener en per
les de crlital I 

Partit I San» avoir pu le prévenir 
sans un «dieu I... 

Un moment A songea k «'en aller 
lui-même k S. lnt-N»ulre C'était tré. 
possible, mais peut-être bien inutile 
et d'ailleurs compromettant pour la 
Jeune fille qu'il aurait l'air ds r«-

— Ell« est part.*. répéUlt-U. désole 
Je ne 1* verrai plua I... 

Ainsi «e« parenu acharné, k la 
réussite de leur odieux projet de ma
riage l'ont emmenée, pour mieux la 
clr-cnvrnir sans aucun doule 

I.s voudraient k toute force i* con-
irslnd-e k devenir la femme du comte 
de Ltgsrtilo d* cet espagnol sournois une grave nouvelle. 

dèclds 

A «on tour, U allait entrer «n ligne I de marl»g» mon garçon f 
tré» franchement, »e peser en candidat — Plu. que Jamais. 
officiel k la main de la Jeune fille — Malgré le . obstacle, moraux et 

Pénétré de cette Idée. Il rentra chez I m*térl*l* que J* t'»l signalé», et dont 
•es parenu adoptifa et trouve Pierre | tu reconnal» toi-même toute l'impor-
Leguen prêt 4 sortir pour sa prome
nade quotidienne. 

— Père, lui dlt-ll k voix basse. Je 
désirerais te parler d'un, chas* fort 
importante. ' 

Te plalt-U de rester le. pour 
m'écouur confidentiellement, ou pré
fères tu que Je t'accompagna au Je 
hor» f 

— Vlen», fit «eulem«nt Plerr» Le
guen. 

Et, «ans falr* d« questions k l'offl-
c'er, 11 l'entraîna vivement sur la 
côte. 

— A Ions au côté dee roche» de Kw-
mor. dlt-ll alors. 

Bl tu ss k m» confier de» aecreu. 
nous y serons plus tranquilles : per
sonne ne VB par lk. sauf les amou
reux 

Ce» dernière* paroles rappelèrest 
presque cruellement k Yves Leguen 
son émouvanU et al délie eus* entre 
vue de 1 avant-vei'le avec Marthe 

— Allons, Bcqulesça-t-ll seulement 
d'un «ccent attristé. 

Lorsque les deux hommes atteigni
rent, après un quart d'heur, de mar
che silencieuse, l'amoncellement tlt». 
neeque des roc* fameux, .t» »'»ng»gè-
rent l'un derrière l'sutrt dan» leurs 
m es n dres s b ru p tes. 

'.rrétèrent enfin dsns une 

— Oui, ms.gr* tout 
S.ns doute, la fausset* de ma si

tuation sociale et mon humble r>n-
dition de fortune peuvent être consi
dérée» comme de. tare., ou plutôt 
des inconvénients aux yeux de* pa
renu d« Mil* Dorval 

Ma.» ce» désavantage, «ont m.tnte-
nant contrebalancé» par la certitude 
que J'ai dêtre aimé par la Jeun» ml» 

| ae lkrmateur. 
— La eertitud* T *'«tonna l'ex-

gsrdlen de phare. 
MU* Dorval t'a donc avou* quelque 

chose k cet égard 7 
— Oui, nou» avon» eu. avant-hier 

un entretien confidentiel, au cour* 
duquel noua noue sommée réveté* 
l'un k l'»utr« no* sentiment» réci
proque». 

Nou» «vont même échange d* «o-
lennelles promesse». 

— Ma doué c'est du bon. ça. mon 
garçon I 

— Ou., c'est pare* qu* J* suis fort 
de ce» engagemenu que J* veux te 
prier d'aller vou- le grand-pére de 
Marthe, pour lui exposer la altuatlon 
e* pour lui demander d'intercéder en 
ma faveur auprès de «on Bla 

— Bien, mon «nfant. 
En principe. Je n* refus» paa 

'aime trop pour t . faire e* cita 

malle*. 
_ AU! 

sorte de creux caverneux, où lia 
trouvaient k l'sbrl de* regard* et de» grln là D* plu*. I* veut ton bontuur 
arellies Indiscrète». i M le sels bien. 

— Mon père, commençs l'officier en Cependant n'escompU pa* trop M* 
apprl» tout k l'heure | promesse» faite» par Mademoiselle 

' Dorval. 
rappeler i Elle est charmant*, certes: mal* ell* 

u < ' mais cela n« se ferai p». sans un* conversation »saes récent* *ntr» e*t bien Jeun*, un peu emballée peut, 
qu* lui. l'élu du «SSMT «ta Mertti*. a»- i nou» su »uj*t d» Mis* DorvaL être; et tu eonnake la «B.»f—e" : 
^IM tfj D a c t j , o o s u o a , 1 _ AA1 tu 
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» Bien fol «et qui s'y B» », etc... «t*. 
— Oh I Marth. n'est pas ainsi. 
C'est déjà, par la ralaon «t la ré

flexion, une femme sérieuse. 
Elle ne faillira pa* k • • • engag*-

m»nu. 
— J» le souhaite pour toi. 

J'Irai don* voir nou* «collant vo l . 
sln tantôt. 

Mais J* n* te cache point qu* esta» 
d«merche me coûte un peu. 

J* val* la falr* en tremblant, trop 
pénétré d» 1. diatanes «frétai* qui 
nous sépare da» Dorval pour 
leur consentement. 

— Bsst o u dlstaneos-IA 
plu* k notr* époqu». 

La «cul* considération qui puasse 
•voir un» réels» valeur, c'ait la etiSTS» 
renc* de* fortunes. 

L'argent cet devenu 1« mattr» tout 
puissant, b é l u I 

San* aucun douu. Humanisons 
Dorval doit étxo pourvu* d'un* «art 
important* : Deux ou trot» cent Bailla 
franc» peut êtr» t 

— Ou plu». 
— Mais SI l'on faisait 

d* o*t apport dotal. U te sseakï 
d* rédulr* ce tu objection. 

— Comment ça T 
— Bn déclarant tout *i»nrj*oa»aa| 

qu» J» ne tien* pa* k un» paraUU «ta*. 
On peut la réduira <• 

supprimer mémo quo J'ep 
cor* Marth* i i e c toi*, trop 
qu'on voulût bien as* la donaar. 

— Bon. parfait. 
Cevet peut en effet lnflumesyr ta est. 

ct»ion de* Dorval! 
nomle «'eaund. 

Paa do dot k leur aile, es 
autant d* gagné. 

C'est une considération 
«os saa pour da* 

rarsjssrk. 
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